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Pierre Maillet croque malicieusement sa Vie 
d’acteur 
Publié le 30 mars 20215 avril 2021 
Au théâtre 14, le Narbonnais Pierre Maillet invite à plonger dans ses souvenirs, 
à suivre le fil des petits riens, des anecdotes, des moments déterminants de sa 
vie qui ont fait de lui le comédien qu’il est aujourd’hui. Aidé dans ce processus 
introspectif par le dramaturge Tanguy Viel et la metteuse en scène Émilie 
Capliez, il se met à nu dans une performance folle, intense et vibrante.  

Il suffit parfois de pas grand-chose, d’un mot, d’un nom pour susciter l’envie, pour 
allécher nos babines. Pierre Maillet fait partie de ces artistes rares, humains, qu’on 
suivrait les yeux fermés. La première fois où j’ai vu l’un de ses spectacles, c’était en 
mars 2015. Je débutais ma nouvelle carrière de critique. Journaliste scientifique, je 
basculais lentement mais sûrement vers le monde de la culture, totalement conquis 
par la force, la puissance émotionnelle de l’art vivant. Passionné d’art plastique, je 
m’étais laissé convaincre d’aller au Centquatre Paris à l’évocation d’Andy Wahrol, 
de Jim Morissey et de Joe D’allessandro. Pour être tout à fait honnête, la présence 
sur scène de Clément Sibony a pas mal joué dans la balance. J’étais curieux de le 
voir sur un plateau. Le charme a opéré. Le diptyque Little Joe fut une belle entrée en 
matière dans l’univers de l’artiste narbonnais.  

Le travestissement, un art majeur 

Se glissant dans la peau d’Holly Woodlawn, 
égérie de la Factory, premier travesti superstar 
de Warhol et comédienne trans 
américaine, Pierre Maillet fait des étincelles. 
Drôle, touchant, il suffit qu’il apparaisse pour 
faire le spectacle. Il excelle dans ce registre 
caustique autant qu’extravagant. Ce 
personnage entre deux eaux, deux sexes, lui 
plait tellement que quelques années plus tard, 
il adapte sa vie dans un show délirant, One 
night with Holly Woodlawn. Charismatique, 
n’hésitant pas à mouiller sa chemise, à se 
donner à mille pour cent, cet acteur dans l’âme 
a trouvé depuis longtemps sa voie. Il n’avait 
que douze ans, quand, accompagnant sa 

sœur au cinéma, il est littéralement bluffé par Dustin Hoffman dans le rôle de Toostie. 
Le jeune garçon est ferré. Petit à petit, la flamme grandira, le désir de devenir 
comédien fera son chemin.  



La force des fêlures 

Rien ne prédestinait, ce fils de boucher-
charcutier de Narbonne a embrassé la carrière 
de saltimbanque. Et pourtant, au fil de son récit 
introspectif, Pierre Maillet livre les secrets de 
famille, les blessures qui ont fait de lui pas à 
pas le comédien qu’il est aujourd’hui. Petit 
garçon sage, il grandit au côté d’une grande 
sœur très protectrice, qui l’emmène partout 
avec elle.  Incapable de supporter la vie sans 

la brûler par les deux bouts, elle finira sa trop courte et vive existence dans un platane. 
Après le drame, rien n’est plus pareil. Sa mère a un amant, son père perd le goût de 
tout, même de la jalousie. L’adolescent se passionne de plus en plus pour le jeu. Il 
quitte sa ville natale pour Montpellier, puis Rennes, où il rentre à l’école du TNB.  
Une famille de théâtre 

Par touches, de son humour un brin burlesque mâtiné d’une douce mélancolie, Pierre 
Maillet égrène les anecdotes, s’amuse à rejouer les moments clés de sa vie. Il raconte 
ses passions, ses rencontres, ses amours. Loin du sud de la France, il se reconstruit 
auprès de Laurent, d’Élise et de Martial. La tragédie n’est jamais loin, elle fait partie 
d’un tout. Avec le temps, il l’accepte et continue d’avancer. La scène est son exutoire. 
Il s’y donne à cœur joie. Solaire, irradiant, il brûle les planches.  

Un spectacle autobiographique 

Confiant ses maux à Tanguy Viel, Pierre Maillet se libère de tout un aéropage de 
souvenirs. Il se délecte à explorer sa mémoire, se joue de cette mise en abyme d’un 
art qu’il a fait sien. Drôle, touchant, jamais il ne cesse d’être autre, laissant parfois 
entrevoir qui il est vraiment, un être du sensible. Porté par la mise en scène de sa 
complice, Emilie Capliez, il largue les amarres pour mieux conter son amour du 
théâtre et de la comédie. Humain, il livre dans Une Vie d’acteur son histoire, sa 
passion, le monde qu’il a choisi de faire vibrer, palpiter. Le Narbonnais, devenu grand, 
offre dans ce seul-en-scène un concentré d’intelligence et de folie, une gourmandise 
à déguster avec délectation. 

Olivier Frégaville-Gratian d’Amore 

 
Une vie d’acteur de Tanguy Viel 
Théâtre 14 – Présentations professionnelles 
Durée 1h20 environ  

Mise en scène Émilie Capliez 
Avec Pierre Maillet 
Production Comédie de Colmar – CDN Grand Est Alsace 
Création dans le cadre de la tournée « Par les villages », dispositif hors-les-murs de 
la Comédie de Colmar. 
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7 novembre 2019

Du rêve à « Une vie d’acteur »
Après une résidence de quinze jours, Guémar a
accueilli, en ce début novembre, la création
d’Une vie d’acteur , une pièce de Tanguy Viel,
avec Pierre Maillet,  dans une mise en scène
d’Emilie Capliez, co-directrice de la Comédie de
Colmar. La tournée Par les villages de la
Comédie de Colmar prend la route, jusqu’en mai
2020, dans les villages du Haut-Rhin.

Une estrade, une ligne de projecteurs, quelques
chaises, la salle des fêtes de Guémar n’a rien
d’un théâtre, mais déjà Pierre Maillet y fait son
cinéma. Le comédien de Narbonne, où il a
grandi, est amoureux de cinéma,
encyclopédique même. Incollable sur les films
des années 80, incollable sur le palmarès des Césars, des Oscars, meilleur film, meilleur comédien ou comédienne, il a
réponse à tout.

Pierre Maillet doit cet amour du cinéma à sa grande sœur avec qui il a fréquenté les salles de cinéma de la ville. Une
passion partagée avec l’oncle Bernard, propriétaire d’un vidéo-club, un lieu magique. L’enfant, puis l’adolescent, y a
pioché des dizaines de cassettes VHS et une partie de sa culture cinématographique. De là est né son désir de faire
l’acteur. Tanguy Viel, l’auteur, lui a taillé une pièce sur mesure, à la hauteur de sa passion, et des heures passées au
cinéma, sur le canapé familial, entre les affiches collées dans sa chambre, ou au ciné-club étudiant, jusqu’au cinéma
d’auteur, qui l’a conduit vers le théâtre.

Entre fiction et réalité

Il y a eu Tootsie, Les Dents de la mer, Massacre à la tronçonneuse, des émois, des peurs bleues. Avec la Vie d’acteur,
l’auteur Tanguy Viel a répondu à une commande de la Comédie de Colmar. La pièce est plus particulièrement destinée
à la tournée en itinérance par les villages. Pierre Maillet raconte, joue. On y est. Chaque film, chaque bande son est lié à
un événement. Des souvenirs gais ou tristes, la mort d’un ami, et toujours et encore la consolation trouvée au fond d’une
salle obscure. Dans la salle des fêtes de Guémar, les souvenirs, de la génération des années 80 se réveillent aussi,
Pierre Maillet, malicieux, complice avec le public, raconte son rêve devenu réalité.

Par les villages

La tournée lancée en ce début novembre va sillonner les routes du Haut-Rhin avant une autre tournée en Normandie et
les représentations envisagées la saison prochaine à la Comédie de Colmar. Originaire de la campagne, Emilie Capliez,
la metteure en scène, garde un souvenir ému de la salle des fêtes de son enfance, ornée du blason du village, la salle
des « premières fois » comme elle dit, des premières fêtes, des premiers émois, de sa propre envie peut-être aussi de
faire du spectacle. Pour elle, il n’y a pas de théâtre des villes et de théâtre des champs, mais du théâtre tout simplement
pour exposer le plaisir du texte et de son interprète.  Avec Matthieu Cruciani, qui co-dirige avec elle la Comédie de
Colmar, ils ont repris l’idée de l’itinérance, une tradition de la maison. Eguisheim, Fessenheim, en tout une quinzaine de
villages accueilleront jusqu’au mois de mai 2020 Une vie d’acteur, une pièce pour tous, dirait l’acteur, pour un moment
de souvenirs peuplés de larmes, de paillettes, de fantasmes, sortis des films repassés en boucle… sur les écrans noirs
de nos nuits blanches.

Monique Seemann
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Une vie d’acteur de Tanguy Viel 

 
Ayant énormément apprécié Paris-Brest lorsque j'étais jurée du Grand Prix des lectrices 
de ELLE, j'ai eu très envie d'aller voir une pièce écrite par Tanguy Viel. 
 
Sachant que les spectacles de la saison seront reportés à la prochaine année le directeur 
du Théâtre 14 nous invite à profiter du moment. Je me sens privilégiée. 
 
L'auteur a écrit en tissant la trame avec la vie du comédien qui interprète la pièce, d’où la 
légitimité du titre, Une vie d'acteur : 
On pourrait résumer la chose ainsi : comment un enfant qui grandit dans une petite ville 
de province et qui voit "Tootsie" à l'âge de 12 ans devient acteur et comment même, il ne 
retrouve la vérité de son existence que là, dans le monde des images et des simulacres. 
Ce qui se raconte alors est comme un roman d'apprentissage, celui que toute enfance 
fabrique pour sentir que s'ouvre devant elle un monde plus habitable ou plus grand ou plus 
intense, un monde "bigger than life" et qu'elle voudrait rejoindre. 
Ce monde, pour beaucoup d'entre nous, s'est appelé "cinéma". Certains s'y sont réfugiés 
très tôt et ont tout construit là, dans le noir des salles, au point d'y confondre leurs 
souvenirs et les écrans de leur enfance. C'est ce roman-là, d'images et de salles et de 
magnétoscopes, qu’on voudrait rejouer. 



Le décor est réduit à deux fois 4 chaises disposées en angle droit sur une estrade carrée 
dans une simplicité qui peut tout autant signifier la nudité d’un plateau de jeu que le vide 
d’une salle de spectacle. 
 
Pierre Maillet est l'interprète de ce seul-en-scène et joue en quelque sorte son 
propre rôle. Il n'en est que plus émouvant. Il monte sur "sa" scène en sautillant comme s’il 
pénétrait à l’intérieur d’un ring. Il nous fait d’abord partager les affres du casting : il faut 
travailler.  On n’est rien si on n’y va pas à fond. 
 
La révélation il l'a connue avec Tootsie. 
 
Il raconte l'enfance, l'adolescence, le video-club narbonnais de l'oncle Bernard où il a fait 
ses classes cinématographiques. le spectacle fourmille d'anecdotes et de références dans 
lesquelles nous sommes nombreux à se retrouver. La mise en scène se fait oublier (et 
c'est un compliment). Bravo. 

 
Une vie d’acteur de Tanguy Viel 
Mise en scène Émilie Capliez 
Avec Pierre Maillet 
Production Comédie de Colmar - CDN Grand Est Alsace 
Création dans le cadre de la tournée "Par les villages", dispositif hors-les-murs de la 
Comédie de Colmar. 
En représentation professionnelle le 18 mars 21021 au Théâtre 14 
 



	
Une	vie	d'acteur.	Théâtre	14	
En	1983,	Dustin	Hoffman	crève	l’écran	en	robe	à	paillettes.	La	même	année,	Pierre	Maillet	
a	11	ans	et	découvre	Tootsie	dans	un	cinéma	de	province.	C’est	pour	lui	la	révélation	:	il	
sera	acteur	!	En	entremêlant	vie	intime	et	scènes	de	films,	l’auteur	Tanguy	Viel	esquisse	
avec	humour	et	délicatesse	le	portrait	d’un	comédien	amoureux	fou	du	septième	art.	Des	
Dents	de	la	mer	au	Dernier	métro,	de	Catherine	Deneuve	à	Juliette	Binoche,	de	Woody	
Allen	à	Bertrand	Blier,	c’est	tout	le	cinéma	des	années	80	et	90	qui	fonde	le	parcours	de	
Pierre	Maillet.	Les	affiches	précieusement	accrochées	au	mur	de	la	chambre,	les	films	
d’horreur	qu’on	regarde	en	cachette,	les	premiers	vidéo-clubs	qui	sont	comme	des	
cavernes	d’Ali	Baba…	
	
	
En	collaborant	étroitement	Émilie	Capliez	(metteuse	en	scène),	Tanguy	Viel	(auteur),	
amoureux	de	cinéma	et	de	théâtre	ont	créé	pour	Pierre	Maillet	(comédien)	un	seul	en	
scène,	un	spectacle	a	mi-chemin	entre	récit,	confession	et	hommage	au	septième	art.		
Le portrait d’un acteur à travers les films de sa vie Le cinéma est un art 
populaire et fédérateur, il se partage, se transmet, s’éprouve. Nous 
accompagnant au fil de notre existence, par le souvenir qu’on en garde ou 
par les visionnages successifs qu’on en fait, les « films de nos vies » sont 
tout à la fois des révélateurs et des mystères. Ils donnent confusément à 
lire nos histoires, nos parcours, nos vies. Émilie	Capliez 
	
	
Une	vie	d'acteur	est	un	spectacle	particulièrement	tendre	et	émouvant	qui	résonne	en	
nous,	collectivement.	
	
	
Qui	n'a	pas	vécu	un	moment	surprenant,	délicieux,	bouleversant	ou	même	effrayant	
dans	une	salle	de	cinéma	?	
Qui	n'a	pas	rêvé	d'être	un	ou	une	de	ses	acteurs(trices),	le	temps	d'un	instant	ou	pour	
toujours	?	
	
	
On	a	tous	un	film	qui	a	bouleversé	notre	existence.	On	a	tous	un	film	qui	a	construit	
notre	existence.	
	
	
Dans un premier temps Tanguy a « enquêté » sur la vie de Pierre, jouant le 
confident, il a recueilli anecdotes et récits qu’il a ensuite enchâssés avec 
des scènes de films choisies par Pierre. Il a ensuite travaillé à l’apparition 
de la fiction rendant le texte plus énigmatique et plus universel.  



Un	récit	montrant	la	puissance	du	cinéma	sur	la	genèse	d'une	vie	d'artiste.		
Avec	une	écriture	riche,	poétique,	sur	un	plateau	presque	nu,	peuplé	de	quelques	
fauteuils	et	de	projecteurs	sur	pieds	et	accompagné	d'une	bande	son	et	de	lumières	
magnifiques,	Pierre	Maillet	nous	parle,	presque	de	lui,	avec	humour	et	folie	douce.	Un	
seul	en	scène	éclatant	de	beauté,	un	récit	qui	permet	de	montrer	toute	la	place	si	
importante	de	l’art	cinématographique	dans	l’envie	de	devenir	artiste.		
Un	spectacle,	délicat,	presque	magique,	qui	appelle	le	sourire	et	l'émotion	tout	en	
laissant	notre	imaginaire	se	démultiplier	et	nos	souvenirs	de	spectateurs	nous	envahir.		
UNE	VIE	D'ACTEUR	
Texte	Tanguy	Viel	
Mise	en	scène	Émilie	Capliez	
Assistante	à	la	mise	en	scène	Maëlle	Dequiedt	Avec	Pierre	Maillet	
Scénographie	Nicolas	Marie	Lumière	Bruno	Marsol	Son	Grégoire	Harrer	Costumes	
Claire	Schirck	Crédit	photo	Jean-Louis	Fernandez	
	
	
Représentation au	Théâtre	14 
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18 février 2022



WebThéâtre : : Actualité des spectacles,
théâtre, opéra, musique, danse - Paris

https://www.webtheatre.fr/Une-vie-d-acteur-de-
Tanguy-Viel-et-Pierre-Maillet

Une vie d’acteur de Tanguy Viel et Pierre Maillet
Le cinéma, magie et horizon de survie
mercredi, 25 mai 2022

« Ce qui se raconte alors est comme un roman d’apprentissage, celui que toute enfance fabrique
pour sentir que s’ouvre devant elle un monde plus habitable ou plus grand ou plus intense, un
monde « bigger than life » et qu’elle voudrait rejoindre. Ce monde pour beaucoup d’entre nous,
s’est appelé cinéma. » (Tanguy Viel)

En 1983, Dustin Hoffman crève l’écran en robe à paillettes. La même année, Pierre Maillet a onze
ans et découvre Tootsie dans un cinéma de province. C’est pour lui la révélation : il sera acteur.

En entremêlant vie intime et scènes de films, l’auteur Tanguy Viel esquisse avec humour et
délicatesse le portrait d’un comédien amoureux fou du septième art. Des Dents de la mer au
Dernier métro, de Catherine Deneuve à Juliette Binoche, de Woody Allen à Bertrand Blier, tout le
cinéma des années 80 et 90 fonde le parcours à la fois heurté et solaire de Pierre Maillet.

Narrateur et interprète d’Une vie d’acteur qui n’est rien d’autre que la sienne, et qui plus est,
écrite par l’écrivain Tanguy Viel - s’il vous plaît - , mais celui-ci n’a rien inventé puisque celui-là
porte en lui une sacrée existence - un dynamisme - dont le fil semble se tirer naturellement : le
héros fait un calcul bien à lui, calcul chronologique de ses années « historiques », fondatrices et
éprouvantes.

Un exemple de dates approximatives : les années 80 commencées en 1975 se seraient étendues
jusqu’en 1989 ; les années 70 n’auraient connu que deux années de vie jusqu’en 1972 puisque les
années 60 auraient été particulièrement longues encore, de 1958 à 1970… Des dates d’Histoire
certes, mais surtout des dates de sorties de films-culte qui ont fait la culture de l’enfant et du
jeune homme dont les dates personnelles correspondent à l’éveil vif et rieur d’une conscience au
monde.

Originaire de Narbonne, fils de boucher, dont l’appartement au-dessus de la boutique était le
refuge du garçon d’une dizaine d’années, il découvre seul, par hasard, terrorisé, Massacre à la
tronçonneuse. L’acteur sur la scène conseille au public de ne jamais laisser un enfant face à une
telle expérience d’effroi, avant de raconter, jouer et mimer, malicieux, les personnages avec brio.

Il mime aussi, entre autres, une scène emblématique des Dents de la mer où on le voit sur scène
en slip de bain, affronter les vagues et les secousses maritimes, recevoir des paquets d’eau salée.
Et de sombrer dans les fonds marins avant de refaire surface et de se laisser gésir sur le plateau.

Humour, distance, goût du jeu cocasse et déchaînement physique d’un corps qui résiste bien,
l’interprète sautille, accélère sa vitesse sur le plateau, freine ses mouvements, ralentit le geste, se
calme puis sourit au public et rit de lui-même à vivre à telle allure, ainsi que les hommes vivent…

L’amour du cinéma lui vient de sa grande soeur, plutôt sympa, qui l’emmène volontiers dans les
salles obscures à la découverte du monde, des autres, d’un au-delà de la famille et de Narbonne.
Or, la soeur a ses propres démons, et Pierre n’est qu’un petit garçon, face à des parents qui ne
s’entendent plus et desquels il assiste sans mot dire au délitement jusqu’à la tragédie paternelle.

Heureusement, l’imaginaire et les situations venues de la fiction - films français mais surtout films
du monde entier, des Etats-Unis pour beaucoup, se font le réceptacle des douleurs enfantines -
une courroie de survie et de sauvetage existentiel toute prête, accompagnatrice et bienfaisante.

La chambre d’enfance de Pierre est couverte d’affiches de films - signes d’un paysage et un d’un
bel imaginaire. Il a d’ailleurs un oncle qui tient un magasin de cassettes-vidéo à Narbonne,
caverne d’Ali-Baba pour l’adolescent émerveillé et déterminé à tout voir, même ce qui est interdit.
Le bonheur et le malheur se vivent intensément du côté du cinéma inventif - porte ouverte aux
émotions et vibrations -, alors que dans la réalité, les drames, les calamités personnelles affluent.

Au lycée à Montpellier, le cinéphile découvre le théâtre : il en fera sa vocation en partant pour
l’Ecole du Théâtre national de Bretagne à Rennes, avec d’autres rencontres et des
compagnonnages régénérateurs et emblématiques, Marcial, Elise… qui dureront. L’apprenti-acteur
fera l’épreuve d’une disparition nouvelle, celle de l’être aimé, et restera seul, comme abandonné.

Demeure la vie qui va et le plaisir inouï de jouer sur une scène de théâtre, seul ou bien avec les
autres, les deux possibilités sont appréciées à égalité et goûtées dans l’allégresse. Pierre, qui est



imbattable sur les dates et les noms des lauréats des Césars et des Oscars, dans les différentes
catégories, depuis leur création, crée en artiste des fictions qu’il met en scène et qu’il incarne.

La mémoire collective, à quelques ou nombreuses années près, sollicitée avec esprit à travers des
films populaires et emblématiques, pétille et resplendit sur le plateau - un jeu de bien-être
partagé.
Un spectacle rare, percutant et émouvant, délicat et intense, amusé et tonique - du grand art.

Une vie d’acteur de Tanguy Viel, mise en scène d’Emilie Capliez, avec Pierre Maillet. Assistante à la
mise en scène Maëlle Dequiedt, scénographie Nicolas Marie, lumière Bruno Marsol, son Grégoire
Harrer, costumes Claire Schirck. (Festival Re.Génération by Théâtre 14, du 14 mai au 23 juin). Du
24 au 27 mai 2022, mardi, mercredi, vendredi à 20h, jeudi à 19h, samedi à 16h et 19h au Théâtre
14 20 Av. Marc Sangnier, 75014 Paris. Tél : 01 45 45 49 77. Pierre Maillet du collectif Les Lucioles
est présent sur la scène du Monfort théâtre du 3 au 11 juin, 3 scénarios de Fassbinder, Le Bonheur
(n’est pas toujours drôle).

Crédit photo : Jean-Louis Fernandez
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